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Introduction

Vous le savez, Socrate n’a rien écrit, seuls ces disciples ont pu rendre visible sa parole : Platon, Xénophon, Aristophane et plus tard Aristote.

Pourquoi n’a-t-il pas laissé de traces écrites ? Parce que la matière première de sa philosophie était le dialogue, créant ainsi une nouvelle façon d’examiner ce que nous pensons : la dialectique socratique.

 

Vous avez envie de vivre une aventure nouvelle au côté de Socrate, d’une manière accessible et clairvoyante ? Vous voulez faire surgir votre dialogue intérieur qui vous permettra de comprendre votre existence ? Prenez matin, midi et soir les 99 pilules philosophiques qui suivent.

 

Plusieurs choix s’offrent à vous.

• Vous ne connaissez pas la pensée de Socrate et vous vous dites que la philosophie est un casse-tête pour intellos, bourgeois bohèmes, thésards et rats de bibliothèque. Vous vous trompez et par conséquent ce livre est pour vous.

• Vous vous demandez souvent « si l’espoir fait vivre », la première impression est-elle la bonne, ou encore est-ce que l’amour rend aveugle ? Ce livre est encore (et toujours) pour vous.

 

Cet ouvrage se sert à la fois du langage courant et de la philosophie, on ne peut pas parler de Socrate sans comprendre l’importance de l’oralité et donc du langage parlé. Dans ces pages, vous allez rencontrer cet homme, fils d’un tailleur de pierre et d’une sage-femme, qui inventa la philosophie occidentale au détour des rues et des banquets. Accoucheur d’âme et sculpteur de concepts, vous allez rencontrer le vrai Socrate, celui qui a voulu comprendre l’homme et lui faire examiner son âme.

 

Vous apprendrez le concept de l’âme, le sens de la maïeutique, l’éducation, la connaissance et le pouvoir de penser, l’ironisme, et surtout vous allez vous rencontrer vous-même.

 

Suivez le guide :

Moi, qui réveille chacun de vous individuellement, qui le stimule, qui lui fais des reproches, n’arrêtant pas un instant de le faire, m’installant partout, et le jour entier.

(Socrate dans l’Apologie de Socrate de Platon.)









99 PILULES POUR STIMULER L’ESPRIT




  

  1

  « Ma seule affaire, c’est d’aller par les rues pour vous persuader, jeunes et vieux, de ne vous préoccuper ni de votre corps, ni de votre fortune aussi passionnément que votre âme pour la rendre aussi bonne que possible. »

  
    Socrate est sans doute l’un des philosophes les plus attachants car il est détaché de tout : pas de biens matériels, pas d’apparat, pas de faux-semblant, pas de traces écrites. Il préférait créer des liens à travers la parole plutôt qu’à travers l’avoir.

     

    Comment ne pas vouloir connaître un homme tel que lui, franc et curieux ? Asseyez-vous et pénétrez dans l’univers que Socrate a pris le soin de créer. Ouvrez votre esprit, votre cœur et soyez prêt à dialoguer avec vous-même.

     

    « L’amour, c’est quand on rencontre quelqu’un qui vous donne de vos nouvelles », disait André Breton. C’est ce qu’a fait Socrate en créant la maïeutique. Avec le langage et à travers lui, en posant des questions, il a donné à l’homme le courage de pouvoir se comprendre.

    
      Bienvenue dans votre âme et soyez prêt à vous apprivoiser et vous appartenir.

    

  





2

« Tout ce que je sais, c’est que je ne sais rien. »

Pourquoi Socrate dit-il cela, lui qui détient le savoir ? Parce que le philosophe, tout comme nous, cherche à comprendre le sens des idées, à atteindre la sagesse et pour cela il faut toujours aller plus loin que sa propre connaissance.

 

En outre, savoir que l’on ne sait rien est déjà en partie un savoir. Joli retournement de situation. Car il n’y a rien de su, tant qu’il reste des choses à savoir. Socrate nous apprend donc à ne jamais être repus, satisfaits de ce que nous pensons connaître. Savoir que l’on ne sait rien, c’est être sûr qu’il reste à dévoiler des choses dont nous ignorons encore l’existence. Réjouissez-vous car l’ignorance est le début de la connaissance. Ainsi commençons ce livre humblement en ayant conscience que nous ne savons rien et que tout est à apprendre. Résultat : cela va vous permettre de faire un grand ménage en vous. En appliquant cette phrase à votre existence, tout est possible : je ne sais pas ce qui va se passer, mais je sais qu’il va se passer quelque chose, etc.

Dites-vous qu’une ignorance assumée est prête à affronter ses idées, alors allons-y.
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« Connais-toi toi-même. »

Ne nous connaissons-nous pas déjà ? Pas vraiment. Nous connaissons ce que les autres voient en nous et ce que nous voulons bien leur montrer. Mais alors, pourquoi faudrait-il se connaître puisque nous vivons bien comme ça ? Simplement pour prendre conscience que nous existons comme des êtres pensants et pas seulement agissants (métro, boulot, dodo). Ensuite, plonger à l’intérieur de nous implique forcément une réflexion sur autrui. Donc de ce fait, embrasser une globalité et comprendre le tout qui fait le monde.

 

Cette recherche, cette quête de connaissance, est le travail de toute une vie qui nous renvoie à notre propre bataille puisque, en nous connaissant, nous mettrons également au jour nos défauts et nos contradictions. Cela permettra non seulement d’avancer, mais aussi de chasser nos peurs et nos lacunes.

 

Prenez le temps d’entreprendre une recherche intérieure. D’où venez-vous ? Qui êtes-vous vraiment ? Que veut dire pour vous exister ? Quelle est votre place dans le monde ? Amusez-vous à faire cela, comme un jeu, une sorte de test.

Au fur et à mesure que vous irez dans vos profondeurs, vous passerez de l’inconnu au connu, de l’invisible au visible, de l’ignorant au savant.
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« Je ne suis ni athénien ni grec, je suis un citoyen du monde. »

Être un citoyen du monde, voilà une belle affirmation. Socrate s’est efforcé toute sa vie d’emmener les gens, avec qui il entamait un dialogue, au-delà de ce qu’ils savaient d’eux-mêmes. Pour lui, la conception de la connaissance était égalitaire en tout point. Il parlait de la même manière avec la même intensité aux notables qu’aux mendiants, ouvrant toujours le débat d’homme à homme. À quoi peut nous servir cela dans notre vie de tous les jours ?

 

À ne plus voir le monde par rapport à nous. C’est paradoxal, puisqu’il faut nous connaître et à la fois ne pas juger les autres par rapport au regard que nous posons sur eux. Se connaître, c’est s’apprivoiser, se reconnecter avec soi-même. Dès lors, plus de statut social, plus d’appartenance, plus d’histoire familiale. Vous ne serez plus un homme, une femme, mais vous-même : un être agissant et pensant.

C’est à partir de ce moment-là, lorsque vous vous appartiendrez, que vous serez vous aussi un citoyen du monde.
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« Un trésor de belles maximes est préférable à un amas de richesses. »

Socrate a inventé sans le savoir la philosophie occidentale, simplement en questionnant les hommes. Ne souhaitant qu’une chose : trouver et transmettre en quoi consiste une « bonne vie ». Pour lui, les richesses, le pouvoir et la gloire n’étaient pas des critères de belle vie ou de vie enviable, il serait bien déçu de voir à quel point le matériel prend de la place à notre époque… Nous pouvons y remédier en nous efforçant de chercher ce qui est bon pour nous-mêmes. Les belles maximes, les bons mots, ceux qui sont justes, nous aident plus qu’une belle voiture, en cela qu’ils sont une preuve de notre réflexion. La richesse est une accumulation de biens, alors prenons cela au pied de la lettre, et faisons-en de même avec notre richesse intérieure. Plus nous nous nourrirons des mots, du dialogue et de notre vérité, plus nous serons heureux et, par là même, épanouis.

 

Ayez en tête que le savoir est la seule façon de se sentir utile et donc comblé, car le savoir se transmet, c’est un partage.

 

Pensez à cette phrase qui rejoint celle de Socrate : il vaut mieux être que paraître.

Tous les jours, quand une pensée vous vient, essayez de la transformer en acte et non en objet. Un cadeau acheté peut devenir une lettre, etc.
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« Il faut aller à la vérité avec toute son âme. »

Toute chose possède en elle-même sa vérité : l’œuvre d’art porte en elle une vérité subjective, tandis que le théorème de Pythagore une vérité objective. Du coup, peut-on parler de vérité par rapport à l’existence, qui est une expérience singulière pour chacun ? Oui, car dans toute situation il y a une vérité absolue. Prenons l’exemple d’une rupture. Elle devient subjective quand les deux protagonistes en parlent. De ce fait, chacun est libre de sa propre vérité, mais il faut qu’elle soit tout de même en accord avec ce que nous sommes, sans nous voiler la face. D’où le choix de Socrate de parler d’aller à la vérité avec pour seule arme « toute son âme ». Car l’esprit ne peut pas nous tromper. L’esprit, l’âme, sert à faire un examen critique de nous-mêmes, sans nous ménager, mais avec une force toujours bienveillante.

 

Mettez-vous en situation, revivez un souvenir, et décortiquez-le de manière schématique. Telle personne était là, a fait ou a dit cela, et la conclusion fut celle-ci. Mettez-y ensuite votre point de vue, avec votre esprit critique, saisissez-vous de l’information et faites-en votre propre vérité.

Vous verrez, le jeu en vaut la chandelle, car vous aurez les clefs pour comprendre les événements de votre existence.
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« L’homme doit s’élever au-dessus de la Terre – aux limites de l’atmosphère et au-delà – ainsi seulement pourra-t-il comprendre tout à fait le monde dans lequel il vit. »

Tous les matins, vous empruntez un chemin pour vous rendre à votre travail. Et tous les matins, vous marchez sans vraiment regarder les détails de votre route, mais surtout vous n’avez jamais levé les yeux pour voir ce qui se passe en haut. Les toits, la cime des arbres et le ciel… Vous faites ce chemin plusieurs fois par jour, mais vous l’arpentez de façon machinale. Prenez le temps de voir, de comprendre votre environnement, et faites de même dans votre vie.

 

Regardez les choses avec de la hauteur, voire de la pesanteur. Comme si vous regardiez du haut d’une montagne ou d’un grand arbre. Non seulement cette altitude vous donnera la distance nécessaire pour réfléchir et savourer un nouveau paysage, mais elle vous donnera à voir un nouveau spectacle. Spectacle qui était sous vos yeux jusqu’alors, mais que vous n’avez jamais vu. Dans votre vie, c’est exactement pareil. Vous avez vous-même programmé votre monotonie ; pour en sortir, ouvrez les yeux !

« Regarder un atome le change, regarder un homme le transforme, regarder l’avenir le bouleverse ».

Gaston Berger
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« Nous ne nous approchons de la vérité que dans la mesure où nous nous éloignons de la vie. »

Pour Socrate, la vérité n’est pas empirique mais réflexive. C’est-à-dire que la pensée prime sur un concept figé.

 

C’est pour cela que le dialogue est la matière première de sa philosophie. La parole est vivante, elle avance, change et chacun peut trouver sa vérité.

 

Trouver sa vérité, c’est comprendre ce qui est juste et qui a de la valeur pour vous. Cela s’applique à tout : des relations humaines en passant par les choses qui semblent sans importance. Pour ce faire, il faut prendre de la distance et donc s’éloigner de la vie. Prendre du recul sur nous-mêmes et dans l’existence. Vous verrez, tout ira mieux si vous prenez le temps de mettre un écart entre vous et le monde.

 

La distance permet de vous rapprocher de la vérité, comme pour prendre son élan pour sauter.

Si une situation vous semble inextricable, sachez que vous pouvez vous en sortir en mettant un espace entre elle et vous. Vous verrez pointer à l’horizon une solution.

Et si, à l’inverse, une situation vous comble, il est tout aussi important de vous en éloigner, du moins intérieurement, pour réussir à la voir sous un angle nouveau qui renforcera votre sentiment.
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« Il n’est pas difficile de louer les Athéniens chez les Athéniens. »

Socrate se moque de la facilité qu’on a à séduire un public en faisant des compliments à son auditoire. Ne pas tomber dans le piège de la flatterie, c’est éviter le jeu du faux-semblant et de la séduction facile. Quand nous sommes en adéquation avec nous-mêmes, la flatterie ne vaut rien, puisque nous savons pertinemment qui nous sommes, que ce soit d’un point de vue négatif ou positif.

 

Observez ceux qui reçoivent des compliments. Souvent, ils effacent le bon sens de celui qui les reçoit. Pour Socrate, la flatterie, si elle est acceptée par l’autre, lui permet de rebondir avec humour pour aller plus loin dans la discussion. Cela lui donnait l’occasion de prendre la température de son interlocuteur.

 

L’ironie permet de faire tomber le masque des faux sérieux. La pratique de Socrate est simple : commencer une discussion, essayer de comprendre qui est l’autre en posant des questions et en ironisant, et ensuite le faire sortir de son ignorance et le nourrir de réflexion.

Nous pouvons nous servir de cette recette dans notre existence quotidienne : avec la dialectique (le dialogue), puis la maïeutique (accoucher l’interlocuteur de ses contradictions, de ses idées, en pratiquant l’ironie).
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		80 - « L'entretien du corps concerne les choses qui nous appartiennent à nous-mêmes, mais ne constituent pas un entretien de soi-même. »


		81 - « Elle [l'âme] ressemble, dirais-je, à une force à laquelle concourent par nature un attelage et son cocher, l'un et l'autre soutenus par des ailes. »


		82 - « Nul n'est méchant volontairement. »


		83 - « Il n'honore pas non plus son âme l'homme qui, chaque fois, estime que ce sont les autres et non lui-même qui sont responsables de ses fautes. »


		84 - « Il n'y a pas d'autre façon pour chaque chose de venir à l'existence, sinon de participer à l'essence propre de chaque réalité dont elle doit participer. »


		85 - « On finit, après tant et tant de froissements, par prendre en haine tout ce qui est homme. »


		86 - « Ces opinions viennent de se réveiller en lui comme un songe. Et si on l'interroge souvent et en diverses façons sur le même objet, sais-tu bien qu'à la fin, il aura une connaissance aussi exacte que qui que ce soit ? »


		87 - « L'homme n'est rien d'autre que son âme. »


		88 - « Nous sommes une plante non point terrestre, mais céleste. »


		89 - « Si un âne te met un coup de sabot, ne lui rends pas ! »


		90 - « Chacun, parce qu'il pense, est seul responsable de la sagesse ou de la folie de sa vie, c'est-à-dire sa destinée. »


		91 - « La réalité est à la fois multiple et une, et sans sa division elle est toujours rassemblée. »


		92 - « Dans les affaires humaines, il n'y en a pas qui vaille beaucoup d'intérêt. »


		93 - « Voulez-vous voir un fou ? Prenez un miroir. »


		94 - « Le loisir est le meilleur des biens. »


		95 - « La simplicité véritable allie la bonté à la beauté. »


		96 - « Donne et tu recevras »


		97 - « Qu'est-ce que craindre la mort, sinon se prétendre en possession d'un savoir que l'on n'a pas ? »


		98 - « En toute chose, on doit agir en vue du bien. »


		99 - « Il n'y a pas de mal possible pour l'homme de bien, ni pendant sa vie, ni après sa mort. »
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